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Le vendredi 22 novembre 2019, s’est tenu dans la salle 1 de l’hôtel Silmandé, un panel 

sur le thème « Construction et déconstruction des préjugés »  

Organisé dans le cadre du symposium régional sur la cohésion sociale et le vivre 

ensemble à Ouagadougou, ce panel avait pour objectif principal, de contribuer aux 

réflexions en vue de renforcer la cohésion sociale dans l’espace G5 sahel et en Afrique 

a travers  le dialogue inclusif et  la promotion d’une paix durable. 

Le panel a regroupé environ quarante (40) participants dont : 

 Des partenaires institutionnels; 

 Des personnes ressources; 

 Des représentants de la société civile . 

Il s'est articulé autour des points suivants: la cérémonie d'ouverture des travaux, les 

communications et les débats  

I. DE LA CEREMONIE D’OUVERTURE DES TRAVAUX 

L’ouverture des travaux est intervenue a 9h 50mn dans la salle 1 de l’hôtel Silmande  a 

travers l’exposé introductif de son Excellence Philippe SAWADOGO, président de 

l’association Dialogue sans frontière, puis suivi de la présentation des cinq (5) 

communicateurs par le Professeur BATTENGA Moussa Willy, modérateur du panel.   

   

II. DU DEROULEMENT DES TRAVAUX 

 

Cinq (5) communications livrées par les personnes ressources indiquées ci-dessous, ont 

permis aux participations d’approfondir les réflexions autour du thème central du panel 

qu’est « Construction et déconstruction des préjugés ». 

 Pr Alain Joseph SISSAO chercheur CNRST,  

 Pr Abdoulaye BARRO,  

 Dr DOTI Bruno SANOU, historien,  



 Dr Boubacar Sadou LY (école de la sagesse),  

 Dr Hassan  ASLAFY (enseignant chercheur) 

 

II.1. Du contenu des communications 

 

La première communication fut livrée par le Pr Alain Joseph SISSAO, chercheur au 

CNRST. Apres avoir pris le soin de définir les concepts de parenté à  plaisanterie et 

d’alliance à  plaisanterie, Il s’étala a une lecture critique sur  les préjugés.il as ensuite 

cité  les différents  canaux qui valoriserait les liens de parenté à  plaisanterie qui sont 

entre autre la presse , les écrits  romanesques , le cinéma,... 

Selon le communicateur, le défis à  relever consistera a réactiver nos valeurs culturelles 

telle que l’alliance à  plaisanterie pour gérer nos conflits.  

 

La deuxième communication présentée  le Pr Abdoulaye BARRO, enseignant de 

philosophie et de religions internationales, a permis de jeter les bases d’une réflexion 

critique sur le processus de construction et de déconstruction des préjugés.   

Avant de nous livrer le contenu de sa réflexion, le Pr a tenu a rendre hommage a de 

grandes figures africaines telles que le Pr Joseph KI ZERBO, Alioun DIOP, DUBOIS … 

qui ont posé des bases solides sur les réflexions de la construction et de la 

déconstruction des préjugés.  

Tout comme le premier communicateur, le Pr Abdoulaye BARRO prit le soin de clarifier 

les concepts de base. Ensuite, il illustra ses propos par des exemples tirés de la bible et 

de documents de guides touristiques pour montrer comment les préjugés se 

construisent.    

La corruption est également citée par le communicateur comme facteur de préjugés. 

Le second point abordé par le communicateur a porté sur ce qu’il convient d’appeler le 

phénomène de la double conscience, concept développé par DUBOIS.   

Le Pr Abdoulaye BARRO conclut son exposé en insistant sur la nécessité de faire 

tomber de l’esprit des hommes, les hauts murs invisibles que sont les préjugés 

 

Le troisième communicateur, le Dr DOTI Bruno SANOU, historien,  a en guise 

d’introduction, expliqué aux panelistes les causes profondes des violences que nous 



vivons actuellement partout dans le monde. Selon lui, ce sont les manifestations de la 

fin historique d'un  monde qui engendrera un autre. 

Il structura son intervention en deux points. Premièrement,  abordant le thème sous 

l’angle historique, il prit le cas de Bobo-dioulasso pour illustrer ses propos. Il mit en 

exergue comment des préjugés sont construit dans cette région du BF, constituent 

aujourd’hui un frein au développement de cette région. Il cita en autres exemples la 

stigmatisation du commerçant dioula considéré comme malhonnête. A cela, il faut 

ajouter le préjugé du temps colonial, qui laisse croire que les hommes  issues de cette 

regions sont des indigènes, des sauvages. 

Deuxièmement, le communicateur proposa des pistes de solution pour déconstruire ces 

préjugés a travers : 

 La démarche historique qui consiste a cerner le processus de peuplement des 

populations. Autrement dit, connaitre l’histoire des peuples permet de 

déconstruire les préjugés ; 

 Le pardon : Se pardonner les crimes de la période coloniale ; 

 L’émergence d’une communauté de foi, former des hommes de foi en allant au-

delà des théories pour toucher les cœurs. 

 

Intervenant en quatrième position, le Dr Boubacar Sadou LY de l’école de la sagesse, a 

commencé par démontrer que tout est ondulatoire dans  l’univers  et que cette 

connaissance doit servir dans toutes nos recherches de solutions à nos problèmes. 

Selon lui, la construction et la déconstruction des préjugés doit se faire dans une logique 

de cohésion sociale, qui peut se construire à partir du village. Il a construit son 

argumentaire autour de l’éducation qui fait que chacun valorise son prochain. Il invite les 

humains à revenir à la logique existentielle en tenant compte des deux paramètres 

horizontal et vertical afin de mieux cerner les manifestations de la vie.   

 

La cinquième et dernière communication, livrée par le Dr Hassan  ASLAFY, enseignant 

chercheur, a porté sur la créolité comme alternative a tous les préjugés. 

Dans son intervention, monsieur ASLAFY  a raconté son parcours, son histoire et sa 

rencontre avec certain leader d'Afrique telle que : le Pr Joseph KI ZERBO, Cheick Anta 



Diop,... Il utilisa l’image de l’arc en ciel pour définir la créolité. Il donna entre autres 

l’exemple des jeunes qui arrivent au Maroc et qui doivent s’adapter au nouveau 

contexte.il termine ses propos en invitant à  valariser nos cultures  et à travailler sur 

notre patrimoine culturel. 

 

 

II.2. Des Débats 

 

Les débats et échanges ont été fructueux. Les contributions et observations ont porté 

surtout sur les valeurs culturelles et la cohésion sociale. 

Diverses questions on été porté en rapport avec :  

 Les connaissances nécessaires de soi pour bâtir une société de paix ; 

 La démarche pour déconstruire les préjugés religieux qui sont source de conflits 

et de division ; 

 La nécessité de reconstruire de nouveaux hommes politiques conscients de 

valeurs sociales partagées (intégrité, honnêteté…) ; 

 La responsabilité des parents dans l’éducation des enfants ; 

 Le retour a certaines valeurs africaines ; 

 La nécessité de revoir notre système éducatif. 

 

A toutes ces préoccupations, des réponses pertinentes et enrichissantes ont été 

données non seulement par les communicateurs, mais aussi par les participants a 

travers des cas vécus 

 

III. Conclusion des travaux 

 

Les travaux du panel ont permis de mieux cerner le processus de « Construction et 

déconstruction des préjugés » dans tous ses contours. C'est a unanimité que l'on 

retient que le processus de construction  des préjugés  émane  de l'ignorance  et 

du manque d'amour  de l'autre , pour y remedier il faudrait  s'aimer  sois même  et 

connaître et connaitre les autres. C’est sur une note de satisfaction générale que le 

modérateur a levé la séance aux environs de 12h45.   



 

 

 

 

 

  

 

       


